
     Louis Martin (1823-1894) et Zélie Guérin (1831-1877)
  sont canonisés ensemble par le pape François (2015).

Louis, né à Bordeaux, exerce le métier d’horloger-bijoutier à Alençon après un échec à
entrer au monastère des Chartreux. Zélie, née dans l'Orne, est une dentellière
talentueuse qui fabrique le célèbre point d’Alençon ; elle aussi avait rêvé de la vie
religieuse chez les Visitandines, mais elle fut refusée.

Ils se rencontrent fortuitement en 1858 sur le pont Saint-Léonard à Alençon : Louis,
impressionné par la grâce de Zélie, lui adresse la parole. Après un court temps de
discernement, ils se marient le 13 juillet 1858. Ils décident de vivre d’abord comme
frère et sœur, puis, sur les conseils de leur confesseur, accueillent la vie conjugale.
 Leur union de 19 ans, est marquée par une profonde piété : messe quotidienne,
  rosaire en famille, charité discrète envers les pauvres. Ils ont neuf enfants, dont
   quatre meurent en bas âge. Les cinq filles survivantes entreront toutes au Carmel :
     Marie, Pauline, Léonie (qui rejoindra plus tard les Visitandines), Céline et surtout
    Thérèse (sainte Thérèse de Lisieux). Zélie meurt d’un cancer en 1877. Louis, 
        atteint de paralysie et de troubles psychiques, meurt le 29 juillet 1894 à 70 ans.

            Leur béatification en 2008 puis canonisation en 2015 soulignent leur sainteté 
                 dans l’ordinaire : fidélité conjugale, confiance en la Providence malgré les
                      épreuves, et éducation chrétienne exemplaire.

SAINTS LOUIS ET ZÉLIE MARTIN

                                           Luigi Beltrame Quattrocchi (1880-1951) et Maria Corsini
                                         (1884-1965) forment le premier couple de laïcs mariés

                                             béatifiés ensemble par l’Église catholique, le 21 octobre
                                              2001 par Jean-Paul II, qui les a présentés comme modèle

                                         de sainteté dans la vie conjugale et familiale ordinaire.
Luigi, né à Catane (Sicile), devient avocat puis haut fonctionnaire au ministère de
l’Intérieur à Rome. Maria, issue d’une famille noble florentine, est une intellectuelle
cultivée, traductrice et écrivaine (notamment d’ouvrages de spiritualité). Ils se
marient en 1905 à Rome. Leur union de 46 ans est marquée par une intense vie
spirituelle : messe quotidienne, adoration eucharistique, récitation du rosaire en
famille, direction spirituelle commune. Ils choisissent de vivre dans la chasteté
conjugale pendant certaines périodes, tout en accueillant avec joie la vie. Ils ont
quatre enfants : Tarcisio (prêtre jésuite), Stefania (religieuse), Enrichetta (laïque
consacrée) et Cesare (marié, père de famille).

SAINTS LUIGI ET MARIA BELTRAME
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« Ils ont vécu de façon extraordinaire une vie ordinaire » (Jean-Paul II)

Malgré les épreuves – dont la perte d’un enfant en bas âge et les difficultés
économiques – ils incarnent la fidélité, la confiance en la Providence et
l’harmonie entre vie professionnelle, familiale et spirituelle. Leur maison
romaine devient un lieu d’accueil, de prière et de formation chrétienne.


